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forces disponibles de linsurrection a été partagé cuire Das A nitas, qui

continue à occuper Oporto, et le général Povons, vieux chef'miguttélis-

te, qui s'est rendu dans le Beira, où il conserve quelque influtener.
Le plan des conlisés parait être de rcnouveler la guerre dans les

provinces déjà pacifiées en les inondant de gnérillas qui éviteront soi-
noeusement dcen venir à une action décisive avec les troupes'de la

Reine, mais se contenteront de les harceler sur tous les points et d'in-
lercepter leurs convois.

On assure que Manuel Passos est parti pour Rome, afin c'aller com-

plimenlter don .lig-uel au nom de la junte d'Oporto, et de presser le
'départ de ce prince pour le Fortugal.

D'après l.Eapagno/, les negociations cngagées entre les chef7 lui-

guélistes et los révolutionnaires n'auraient encore en aucun résultat.

-Les dernières correspondances reçues du Cap portent la date du
5 décembre. A cette époque, laspect les afitires permettait le pré-
sager le prompt rétablissement de la paix sur les frontières. Les Ca-
fres faisaient presque tous leur sou mission. Une partie ufi territoire
de Gaïka devait passer sous la domvination britannique, dcstinée à s'é-
tendre désormais de Pembouchure à la source de la rivière Kev.

-Leannnce d'un instituteur 0% Chateagiguay est arrivée trop tard pour ce numéro.

Ju correspoidan: de SIc. 1-îizabeî.-Nous avons envoyé votre lettre à l'i:stîtuicur

demandé.
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-Nous apprerons que la chapelle catholique île Doiglass-tovn, district
de Gaspé,es brûlée le 14 nars,pendant l'absence du missionnaire. J. de Q.

r R.%Nc :.

-Un nernion, pour VRŒuvre tes Crèches du ler. arrondissement. sera
prêché par M1. labbé Coquerenu, chanoine du chapitre royal de Saint-De-
nis, et misionnaire apostolique, ei l'égise de la -Magdeleine, le mercredi 3
é-Jvrier 1847, à deus heures.

Après le sermon, salut solennel et bénédiction.
Les Crèches du 1er. arrondissenert, (rue Fauquet, 5 ; rite di Faubourg-

du-Roule, 12 ; rue Saint-Lazare, 148; et rue Saint-Honoré, 357) ont éten-
du leurs bienfaits sur plus le 500 Familles pauvres, et comptent déjà 34,000
enfans.

Les Crèches ne sont encore soutenues que par la charité.
On pet les vi5 iter les jours non fériés. On y trouve les écrits relatifs

à Porganîisation, à la tenue et à la surveillanrcie de ces utiles talh!iemens.
Un bref du Saint-Pèrc accorde des indulkences aux personnes qui secou-

rent la Crèche : Peramanter elargitus es,
-Une assemblée de charité ci faveur de lPoeuvre du Placement Zretutit,

aura lieu atjourdtui dans l'église paroissiale de Saint-Sulpice.
A deux heures et demie précises. le sermon sera préché par Îl. l'abbé

Le Dreuille, directeur de l'Œuvre.
Cette R uvre a pour but de procurer de loccupation a ux personnes qui

n'en ont pas, et des sujets capabdes à ceux qui les enploient.
Depuis deux ans et quelques mois, elle a placé. en France et à Pétranger,

plus de quarante mile persotnnes, d'âge, de se:-:e et d'état divers.
L'oeuvre est organisée aujourd'hui de manière à placer gratuitement

soixante mille personnes par année sans une notable augnientation de dé-
penses.

L'otvre its Piacement gratui1, interinédiaire bienveillant crtre toutes
lei classes, n'a d'autres ressources que les souscriptions et oflrandes vo!ontai-
res de chacun. Comme elle oblige selon ses forces, sans exception de rang,
de position, de ieligion, de sexe, d'opinion, ni de pays, elle fait appel à totit
le monde.

PRUsSE.
-Voici de nouveaux détails sur le conflit qui s'est élevé entre le tribuinal

supérieur de la province de Silésie et le consistoire épiscopal de Bre>lau, tels
que nous les trouvons dans une lettre qlui nous est écrite de cette ville.
• L consistoire épiscopal a pour principale aitribution le jugement des cau-

.ses maîrirnoniales en ce qui concerne le lien sacramentel, qui n'est ni ne peut
être du ressort îes 'tibuinauix civils. Celui îdc Silésie s'étant adressé direc-
tement, et en déclinant 'autorité épiscopale, au consintoire pour en recevoir
le compte-rendu des sentences qu'il avait prooncées en ces matières, en a
reçu le refus de transmission dont nous avons parlé, et qui.était d'attant plits
à sa place, que l'évêque avait déjà etz soin de le transmettre au ministre des
cultes, dans lequel seul il reconnait le dépositaire et l'organc du droit de l'Etat
circa sacra, et non point mn sacra. Le tribunal, comme nous l'avons dit, a
eu recours à la force publique, et a fait crocheter, en présence de AMgr. de
Lattussekç, èvèêquc-sunI'ragant duit diocèse et président lu consistoirc, les ar-
moires où étaient déposés les régistres des af'aires jigées ot pendantes en
r.ore, et le commissaire chargé di- cette odieuse opération les a emportés sa ns
autre opposition que les protestations du prélat. Le prince-évéque en a fait

rapport att roi et à son ministre, et loi hîoutte d'tttint moins qu'il n'obtienne
la satiefaction qu'il r'èciamrîe, que iepitis dix-it i mi tins tqu'il gouverne le il-
cèse, il 'a cessé de tifire prouive île sois -it dP paix et le co utiliation, ciu
toute occasioi où les droits de Eoine te , trouvaiit pas lésés ou comptjro-
tiis.

-Suiv-ant un reevé o2ici'l, publie, n lwvre, ln conge:ii'n di Tiès-

Saint-R lep0tir v a dIonnIié, en IS M;. 2) mfinî dot 15 p r f Plr- cirihidio.

rèse de Munich-F'evinî, 9 iir le d'o s1 tic Rtut-hi. 2 pour cu'ti dle

PaDssau. Dc l!t, 'e i'rliti ntit dlîne 51 rartie doit 3 ecelésinistiques,
pour les liocòses le .\lîith et de Rtibtn. Pour ':anntée courante, I leur
a déju été detmandttte S2 -n i pouir ls docse-' tréeité. plus celui
l'Eicthsttlt, et 1-4 pour clui di trtzburg. U dit' les puis sattires de ces
muitssoInts et celle qlue les z:lés teli xont donnée dItns lii ;isiot LIe dé-
iention dLe l unich, où, sur 590 tettu, pas un seul i'i mttanqué à purifier
sn conscience et à recevoir la site 'clarîist.' bien Iic t'litte liberté leur
eût été laissée à ret ecard. Outre tteses missiots locales, :30 de ces Peres
résident à Alt &ttiîgen. îiInttunir'e trèr r d la .\i èo de Dieu, oÙ ils
exercent ne espècc de uissioni perimanteic et île toits ls jours.
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De pis in pis-Un vol de grand ceiint dont t'audace est ans exemple vin ce tay .5
eu lieu samt di lertir. en p:ein jour. dtins les t:i irois de .i otiît îal. Un M. Craftoin,
intittteur. à Ste. Ctîatirinîe. a été arrêté eres cimî l.tres du soir. à ta Montaue, tiur
la route qui conduit ie la rue Sherbrooke à ta Câ:e tis Neiges, par deux iidiuitu ar-
iîés, qlui lui volèrent la sominîîîe le $50. N eureuvtet que !. le thüéif Collin et M.
le juge Day arirvreit sur ta'grantle route ait ino;iient Li 1it brigauids prenaiiiit la fuite.
M. Cotîl se init à leur pao.roite et l'un des vete urs t':i tira unîi coup le pItotct daîi.
le côté, mais la baille s'arrêta fort heureusemret urtn li:ss- île tipaiier iule M. Coilli,
portait das ta poche te son surtout. Cet ti IL d teiiI tpcha pas ie poursuivre et$
assassins, et il eut le bo-lieur de les arrùter tou. -leux d.ms la rie Stiertrooke. aidé de
deux ou trois personnes qui vinrent à son aide. tli furur entondutii;t' à la st:ation de Pc.
lice et mis sous la garde di capt. Wiley, qui les livra bieitôt au genlier de la prison où
is seront en siret jusqu'à Leur proces. Ce sont deux lommeîir., robust-s, hauts de sil

pieds : 'unt d'eux dit se iolnun1er Jamies Dwyer et l'autre Mitciact I Moingh. Minie re.
7cntative ds'1sssinal.-La setii:e ernière, tin respe'tabl cultiva-

teur du tovnslip île Sheflield. nitiml e Elwa, ayvant rencontré laris Ie
chemin it pitivre homme qui paraisnit malde, Plinviaa a venir chIez lui
jusqu'à ce qu'iCcüt assez de 'ore pour trav:iler, Il lui dointa à souper et
fins lit pour la iiitt. _Mais Ml. Aewan nyant coipi é. avant le se coucher
quu'argent qu'il avait reçuJe pauvre le remarqun.ct lorsquie 'M . MlEwatn
et sn a nie furent endormis. ce vilain s'enpara d'une hîache, et après avoir
volé l'argett de -son hôte il frnppa un coip île n hachte i la tète Ji, lit, croy-
atnt avoir atteoirt le mari. Mais lharli avait fructuré le crâne de l . pauvre
femmIte, ceci éveilla Al. MeEwn,ui oc savait ce que c'était, lorsque le bri-
gand s'élança le î nouvenat avec cii hache pour le frapper à son tour n mais
celui-ci se détourna, et le coup porta sur la muraile. M. M\cEwn descten-
dit alors dui lit, et le sarisisant de :on miux envoya chez ses voisirs cher-
cher du t se'ours. Le ialheturetux IL été eamtinüé devant les mnagistrats, et
ni'a ptt donner pour excue que t'a pauvre:ù et son dénuement. Il a été
confiné dans la prisîon, et subira sort procès nu prochaines assises.

.Aîliici ve.
Un pont sur /e Si. Lairent.-On a pi voir par les annonces qu'une

conptaignie est tirmiêée depuis quîelqeiia temts pour riger tuni pont sur le St.
Lairernt dans les environs de cette ville. Le lieu choisi par les intéressés.
et les ingénieurs sans doute, a éé l'i>lc St. Paul. à ue lieie ait moins de
l'extrtmité nord île la cité, et dau< ne pl'ae où le ficuve prêcente une grnn-
de largetr. La question d'asseoir ce pont dans une attire place que celle dé-

ginee, sagitil depuis quelques jours, et chacun est d'opiinîion que cc lieu
serait préferab'c à la utre sous itous les rapports. Il est doniec question d'é-
riger ce ponît de la rive gauche dt St. Lairent juisquî'à Pli-le Ste. Ilélène
et le là à la rive droite. Des homeis exports trous disent que deux piliers
pourraient suffirent de ce côté-ci de lisle, et quant à Pautre, le fleuve étant
guéable aux basses eaux, l'entreprise ne présenterait aucune îtitlieulté.

La plus grantle ob!jactiotn q'ion ap!,ortera ait nouveau plat sera sans doute
l'obstruction dlu fleuve dans un lieu qui iloit rester ouvert à la navignuton.
A cela îles ingénieurs répondent que d'après le niveau Ie la côte le pont
pourrait être construit assez haut punr laisser facilemîîenît les gros vaisseaux
en baissant leur mat de hunier, manSuvre qu'ils eécutet généralement
lorsqu'ils sont à lu remorque des siea tbonts. Cette difficulté, si c'eni cet
une, pourrait tacileient être Iil!aiie. Reste celle de -avoir si le gouverne-
ment consentirait à Iérectioi dle ce pont sur iPisle qui loi a ppartieît. Celle-
là t'est pas non plus trés-grande. Car si titi pont doit être construit pour
faciliter les communications entre les dJeux rives il vaut mic a qu'il pasýc
près d'une place fortifiée cone lest l'isle Ste. Hélène que tde le mettre à
une distance qui serait presque hors île la portée dt cantion. Cette prècnut-
tion d'ailleurs serait trés-stge, carn cit cas de guerre, on rie serait lias réduit
à la triste alternative de détruire le pont ou de laisser pêrntrer l'ennemi dans
la ville. D'ailleurs il parait que les ofliciers du génie sernieit en faveur île
P'éî'ection (LI Dont surt la pointe dl lisle où' des batteries pourraient être éri-
ges.

Nous ne sommes pas préparés atjioirtl'hutîi à combattre toutes les difficul-
tés qu'on pourrait susciter contre le nouveau plan. Quant aux avaitages
d'un pont ait centre de notre cité,qui ferait poturainsi dire disparaitre 'espac.q


